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LE GRAND OPERA AVIS
VENDREDI SOIR, 21 COURANT Bureau des Commissaires de Licences 

— ii— pour l'arrondissement de licences
PROFESSEUR DEGAI.L, de la cité de Hull.

Professeur de kon ton, de d.nae et de muai- Avis®sl *' P^nt donné qu'une 
que, donnera à la date plue haut citée assemblée du bureau des Commissaires de 

une de see conférences eu. opéennes licenct s pour l’arrondissement de licences 
de la cité de Hull aura lieu mercredi, le 
vingt-sixieme jour du mois de mars cou
rant, à dix heures de l’avant-midi, au 

Il démontrera la nécessité d’un système bureau du secretaire-lresorier municipal, 
dans les écoles qui consisterait à instruire à l'hôtel de ville, afin d’entendre et pro
ies enfants théoriquement et physiquement, noncer sur toutes requêtes, et aussi 
Le professeur d- nuera aussi de* renseigne- toutes objections qui pourront être faites 

nt intéressants sur l’ét quelle faisant con- aux dites requêtes, d'aprè- telle preuve 
sage su’vi par les différentes na- qUj pourra paraître au dit bureau suffi-

de suivre la démonstra.ion sur la 1 lanière ies’ 0 C-’ 16 „
d’entrer dans un salon et d’en sortir, sur 
la manière de s’asseoir, de se tenir debout, 
de marcher, de saluer, «*tc., etc. Aussi, 
grande exhibition de danses par de j**u 
enfanta. La représentation se terminera 
par des exp- ri* nces de magnétisme extra
ordinaires par M. J. Boilandina,

Admission, prix populaires. Siège 
hez Nordheimer.

L’ESPRIT SURCHARGE DU JOUR

Vu
tio

Par ordre,
J. U. LAFGRRIÉRE, 

Inspecteur en chef.
Hu’l, 3 mars 1^84.

15 mars 1884 3ins

AVIS aux PROPRIETAIRES

BJVZiTÜj et iwegasins de 
LIQUEURS.

Toutes personnes désirant obtenir une li
cence de buvette ou de magasin en c* nfor- 
mité de l’acte des licences d’Ontario, pour 
l’année commençant le 1er Janvier pro
chain, sont par le présent averties que tel
les demandes doivent être présentées à 
l’inspecteur d’ici au 1er Avril prochain.

Des formules de requêtes peuvent être 
obtenues en s’adressant chez l’inspecteur à 
son bureau, Hotel ëe ville. Heures de 
bureaux : de dix heures du matin jusqu’à 
midi et de 2 à 4 h ures de l’après-midi.

JOHN O’REILLY,
Inspecteur des licences.

Ottawa, 1T mars, 1834.

Assortiment Complet

E. 6. LAVERDÜRE
No. 96 Rue RIDEAU.

81 ears INI1 s.

Me 110 ctsI I INSTITUT CANADIEN

LERENDEZ-VOÏÏS~DES familles
LE PLUS GRAND SPECTACLE AU 

MONDE.
Changement de programme toutes les 

semaines.

REPRESENTATION :
Dana l’apre—midl a 2.:io lira.

EXCEPTÉ LES LUNDIS

Ee eolr a 8 Ueurea.

Admission, 10 C«nts. 
Sièges réservés, 10 Cts. extra.

NOUVELLE MANUFACTURE
i

LIGNES SPECIALES
Bloc de 1'Hotel Russell, rue 

Ottawa.
EN

ETOFFES A ROBES M. C. H. DOUCET a transport 
lier d’urfèverie du magasin de bii 
M. Laporte au bloc Russell, 
il exécutera sous le plus 
co mande telle que bagues. Boucles d’O- 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaines, Croix 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est sollicitée.

C. H. DOUCET,
Propriétaire

rté boh aie- 
ijouterie de

Sparks, et 
élai toutelelere 36 pièces, valant 12$c pour 8c 

2m© 23 
3m* 87 
4 me 51 
5me 46

court d
2<>c pour 12 i c 
2 Vc pour 17e 
30c pour 20e 
35c pour 85c

— AUSSI —

Nos ligne* régulier©* en cash- 
mere uoiM itrememeut bon 

marche.

2 f6v. SI

F U M L Z 
LES CIGARESMM, GRAHAM & Co.,
CABLENon. 152 et 151,

RUE SPARKS.
COIN DS LA RUE O’CONNOR. ET

nn

il u

MANUFACTURÉS PAR

ABONNEMENT) JÆ CANADA ANNONCES

Première insertion, i>ar ligne...80.10
Tous les lours......... .
Trois fois par semaine 
Une fois la semaine..,
Allons terme, conditions eptoiitles

0.00
0.06

,T C) TJ II 1ST L QTJ OTIDIEN

ROBES DE BUFFLES I
ROBES DE BUFFLES 11

A11”- «u grand DEPOT DE ROBES DK 
BUFFLES, dans les salles d’encan de

Tick BERRY, 23 RUE SPJRKS, »»
en face de Vbétel Russell.

Grandes peaux de bullies de $6 à $20, de 
de loupcervier, d’ours tV. nord et japon nais. 
Sur 33 peaux d’ours il in’en reste quatre 
seulement, et j’ai vendu lf>0 peaux de loup- 
cervier. Mes capots en pelleterie se vendent 
aussi très rapidetm al, car les prix sout très

au grand dé ut de robes de 
buffles. Je puis vendre mv- a cher qu aucun 
autre marchand peut ac’ or nt mes prix 
sont au plus bas.

Venez tous

J. B U‘ 1ER RT, 
Encauteur.

GRAM i/

Magasin de fhubies 

L. GH tTTOIA,
DK

Entrepreneur Meublier, Menuisier,

$ •. 530, Rue SUSS X. Ottawa,
M. ORATTOX est toujours heureux d’en 

treprendre quelque travail que ce soit,

uonstrüc'iop et réparation de Maisons
Meubles de toutes sortes pour, Cham- 

bre à coucher, Salon et Salle à 
manger.

!c soin, par 
étents, et à

Le tout exécuté ave des ouvriers

DES PRIX 1RES foOOERÈS.
1er (Jet. 1883 la

DECOUVERTE IMPORTANTE

DIPIITIIERIXfi

ANTI-DIPMTIIEKITIQUE
Spécifique contre la Diphtheric et au 

très maux de gorge, guérissant 
Consompsion, Bronchites et 

Rhumes.
LA DIPHTHERIE VAINCUE !
Aux ravages de cette maladie terrible et 

réputée incurable, on a trouvé un remède 
jamais failli. L’expérience de plus 
années de succès constants, et des 
;s de certificats adressés à l’inven

teur par des personnes notables et dignes 
de foi attestent l’efficacité v* aiment éton
nante de ce remède.

Inventé et préparé par le
Doctkur N. LACERTE.

Lévis, P Q

1™ di“
centaine

AMERS CANADIENS

TRESOR DES DTPEFTIQUES
préparés aussi par le même, en 
les pharmaciens et en dépôt chez

FLZEAIt 4LAKIE,
71 Rue Bolton, Ottawa.

vente che

4 janvier 1884.

MACHINES A COUDRE
Le plus grand assortiment de Machines 

à Coudre des

H El LL E1 ’ H EN fi A HKfcUEH
et aux conditions les plus la des, cornprt-

le- age ©Nilqne;
WMM

(pour
I, WHmou, Kt<*wn«l. Hn-d, 
ser, New Ntew.ti 1, .. i.ite, 

Wheeler «I Wil«<
(Machines à Cou-ire pour fabrique) 

Wauzer l> et F.
Singei de WiLon No. 2. 

Machines de Pearson pour coudre avec 
le lit cire et avec le brai dur. 

Machines de Jones à rapiécer pour en
lubricants de chaussures.

R. W. MARTIN
36, Kne XiUlean.

1er Fév. 1884 U

Aux Inventeurs 
J. Coursolls & Cie.,
Solliciteurs de Breve's Jnvenlu t 

Dessins de Nabngue i!fargues 
de Commerce et : Bois 

Agences et lorrespo I .nteaux Etau» 
Unis. en Angleterre et n Trance.

J. COURSOLLF. £ Cie.,
Chamheb VicToau, 

Vis-à-vis e bureau des Brevets,
OTTAWA, Out.

—Boite 6».
4 Fev 1KR3

B. P

—Fait-* l’essai oe la VALK» 
Kl *. C’eat la meilleure |M>sn* 
maile contre la e Isole des 
cheveux et la Calville. En 
vente chez C. O. DACIEB, 
Pharmacien, rae lusse

EMPIETEMENTSCE SCANDALE

Le Mail de ce matin donne des 
détails complets sur cette prétendue 
tentative de corruption faite à 
l’egard de deux membres de la 
législature d’Ontario D’après la 
version que donne le Mail, M. le 
député Dowling, grit, serait allé 
trouve; M. Bunting à son bureau, 
au Mail, et là se serait plaint d’em
barras financiers causés par sa ré
cente contestation et du défaut 
d’aide de la part de son parti. M. 
Dowling aurait ensuite donné à 
entendre qu’il voterait contre le 
gouvernement Mowat si on lui 
payait la somme de 6200U, et a ban 
donnerait son siège si c’était néces
saire pour favoriser quelque coin 
binai son nouvelle dans le cas de la 
chute du gouvernement.

M. Bunting, qui relate ces faits 
sons sa signature, dit qu’il a rejeté 
péremptoirement ces avances et a 
donné à comprendre à M Dowling 
qu’il ne devait fonder aucun espoir 
de cette sorte.

Il résulte aussi des développe 
ments de l’autre affaire que les S1800 
transmises à l’Orateur par MM. les 
députés McKim et Balfour auraient 
été sollicitées d’une manière à peu 
près semblable de MM. Wilkinson 
et Kirkland que le gouvernement 
Mowat, afin de faire du bruit, a fait 
arrêter. C’est là une affaire montée 
par les amis de M. Mowat afin de 
faire croire à un scandale conser
vateur, et relever pour quelques 
jours encore le courage des grils.

De ce que les députés grits sont 
toujours à parler de leur respect 
pour les droits des provinces, il ne 
faudrait pas croire qu’ils se gênent 
pour proposer à l’occa ion des me
sures centralisatrices au parlement 
fédéral. Loin de là. Ils ont con 
tribué autant, pour le moins, que 
les “ tories,” dans le passé, aux em
piètements qu’ils dénoncent si fort, 
et ils semblent tout à lait disposés à 
continuer. La Minerve signale pré 
cisément le cas de l’un des princi
paux d’entre eux, M. Charlton, qui 
vient de présenter un bill interdi
sant l’organisation de voyages par 
chemins de fer ou bâtraux-à-vapeur 
le limanche. Ainsi que le dit notre 
confrère, voilà une matière qui est 
manifestement du ressort d s auto
rités locales et dont le contrôle ne 
devrait pas leur être enlevé. C“- 
pendant, M. Charlton n’hésite à 

proposer cet acte d’empiétement à 
ses collègues de la Chambre.

La Minerve proteste pour. ce qui 
est de la province de Québec, qui 
n’est | as disposée à se laisser impo 
ser une législation qui ne lui con
vient pas, à cet égard. Dans le 
Bas Canada, les trains circulent le 
dimanche sur le chemin de fer du
Nord et les bateaux à vapeur font 
leur service sur le Saint-Laurent, 
le Saguenay, le Richelieu, etc. La 
population se trouve bien du sys 
tème et ne reconnaît pas à la ma
jorité fédérale le droit de la chan
ger.

Le sort du bill de M. Charlton 
n’est pas douteux, mais sa seule 
prés, ntation prouve combien peu 
le parti grit respecte, au fond, les 
privilèges et les droits locaux, en 
dépit de ses belles professions de 
foi et de ses protestations.

LA LOI DES LICENCES

Le bill de M. Boude au sujet de 
la loi des licences a été discuté 
hier, à la Chambre des communes. 
Il a pris la plus grande partie de la 
séance. La question était intéres
sante, et le débat a été animé.

Le député de Maskinongé de 
mandait purement et simplement 
le rappel de l’acte des 'icences de 
1883. 11 a prononcé, à l’appui de 
sa proposition, un discours dans 
lequel il a revendiqué les droits 
des provinces et condamné les ten
dances centralisatrices qui se ma
nifestent depuis quelques années, 
au sein du parlement comme dans 
le pays, à la faveur de la jurispru
dence anti provinciale inaugurée 
par la Cour suprême.

Sir Hector Langevin, en réponse, 
a déclaré que le gouvernement ne 
songeait aucunement à empiéter 
sur les droits des provinces. Il con 
sidère seulement que le parlement, 
après avoir fait tant que de passer 
la loi de 1883 en se basant sur un 
jugement du Conseil Privé, ne 
peut faire moins maintenant que 
d’attendre, pour rappeler cette loi, 
une décision explicite, plus explicite 
que celle qui a été rendue dans la 
cause Hodge. Le meilleur et le 
plus prompt moyen d’en arriver là 
c’est d’avoir un Test case, un pro
cès spécial et nouveau, embrassant 
toute la question et qui puisse être 
soumis prochainement au Conseil 
Privé.

C’est ce qu’a proposé sir Hector 
Langevin. La Chambre a endossé 
cette proposition par une majorité 
de 63 voix.

Sans doute, si la constitution de 
vait être interprétée comme l’inter
prètent la Cour Suprême et parfois 
la Conseil Privé lui-même, il n’y 
aurait plus guère d’autre ressource 
que de demander une révision de 
l’acte de 1867 Mais, en attendant, 
il faut donner au gouvernement le 
fair play voulu et ne pas l’accuser 
sans motifs certains.

QUELQUES CHIFFRES

L’excosition internationale des 
pêcheries à Londres a entraîné des 
frais au montant de 628,500; le 
voyage du Marquis de Lome à la 
Colombie Anglaise a coûté la som
me de 610,800 ; les dépenses des 
rapports demandés par la députa
tion l’année dernière se sont éle
vées à 67,174, et l’installation du 
gouvernement dans les territoires 
du Nord-Uuest a nécessité une 
somme de 630,000.

La perception du revenu, en 1883, 
a coûté bien plus qu’en 1876 ; l’aug
mentation est de $1,826,517. Si les 
dépenses de la percejition ont aug
menté, les recettes se sont accrues 
en conséquence. Ainsi, en 1876, 
la dépense de 84,796.238 ne produi
sait qu’un revenu de 621,195,187, 
tandis que l’année dernière une 
dépense de 66,622,755 produisait 
$34,161,645 de recettes.

Le rapport des Postes établit que 
224 nouveaux bureaux de poste ont 
été installés dans le pays dans le 
cours de l’anuée fiscale, ce qui 
porte à 6,291 le nombre total des 
bureaux le poste en opération.

Ces bureaux de poste sont ainsi 
repartis :
Ontario........... ....................
Québec...... .........................
Nouvelle-Ecosse............
Nouveau Brunswick ..
Ile du Prince-Edouard,
Colombie-Angla se........
Manitoba...........................
Keewatin ..........................
Territoires du N. E......

2,617
1,210
1,130

883
252

66
201

6
29

Le comité de l’aqueduc s’est 
assemblé aujourd'hui à l’hôtel de 
ville.

LE CANADAe Sussex

rAWA
Ottawa et Huit, 19 Mars 1884

1 MARCHE, HULL COURRIER
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Le candidat conservateur a été 
élu, hier, à Grey-est, pour rempla
cer dans la législature d’Ontario, 
M. Lander, décédé. La majorité 
est d’environ 200 voix.

oliers toutes sortes

ESSIONS
pES QUE :

Sir John A. Macdonald a annon
cé, hier, que les affaires du gouver
nement auraient priorité les lundi, 
jusqu’à la fin de la session, aussitôt 
après les affaires corn antes.

> d'affaires, 
lartes de visite, 

Chèques,
Billets,

Traites,
Enveloppes,

D 1
Les premiers télégrammes reçus, 

hier, de Toronto, au sujet du pré 
t<»ndu scandale dont nous donnons 
aujourd’hui de nouveaux détai's, 
étaient confus et contradictoires.

Yla ires, 
tOiches,

Placards,
Le tu us funéraires,

/
etc., etc.

Le Citizen publie ce matin, une 
lettre de M. le curé Labelle, dans 
laquelle cet ardent apôtre de la 
colonisation plaide avec éloquence 
la cause de la colonisation des 
Cantons du Nord, et demande de 
l’aide pour la construction du che
min de fer qui doit les traverser.

hDUR AVf CATS

billet,
5 de plaidoyer 
larutious, 
iubpœnas, 

Affidavits,
Obpositions.

Fiat,
Inscriptions*

Lamendement proposé par l’ho
norable sir Hector Langevin aux 

^ résolutions de M. Houde, et qui a, etc., etc.

été adopté par la Chambre, dit 
u qu’il est expédient que l’on sou
mette le plus tôt possible à la Cour 
suprême du Canada ou au Conseil 
Privé, ou aux deux à la fois, la 
question de juridiction du Parle
ment fédéral à adopter cette loi.

NOTAIRES

mage, 
i billet, 
jrat'ons,
Quittances,

Transports,
Protêts,

Obligations, etc.

il Longue séance, hier soir, à la 
chambre des communes. On a 
discuté la proposition de M. Houde 
dont nous parlons dans une autre 
colonne. Le vote qui a été pris à 
une heure ce matin, a donné 63 
pour le rappel de la loi, et 117’pour 
quo sa constitutional^ soit décidée 
par la Cour Suprême ou le Conseil 
Privé. MM. Ouimet, Amyot, Houde, 
Dupont et Daoust ont voté pour le 
rappel de la loi.

s et les Commissaires

Je sommation,
Saisie après jngement

r
I v

HUISSIER On dit que les deux compagnies 
qui possèdent des chartes pour la 
construction d’un chemin de fer 
devant relier Winnipeg à la Baie 
d’Hudson, n’ont pu, après maintes 
conférences, en arriver à s’enten
dre sur le choix d’une base de 
fusion.

On se rappelle que le gouverne
ment avait annoncé dernièrement 
son intention de subventionner une 
compagnie qui entreprendrait de 
construire ce chemin, jusqu’à con 
currence de 1.200 acres par milles, 
à condition que les compagnies se 
fusionneraient, mais que dans le 
cas où il n’y aurait pas de fusion, 
le gouvernement ne subventionne 
rail que l’une des deux compagnies 
de son choix.

irVerbaux, 
is de Vente

De Saisie,
De Vente,

I

EC.-TRESORIERS
:i,
•ception, \
Alphabétique d’elecleurs.

E TOUT

)N PAPIER
T A DES

it

ELECTIONS PROVINCIALES1
bs envoyés par la Posic 
tention toute spéciale et 
is délai. La nomination des candidats a 

eu lieu hier dans quatre comtés de 
la province de Québec :

Jacques Cartier—M Arth. Boyer, 
libéral, M J A Descarnes, indépen 
dant, M A Prévost et MJ B Lecours, 
conservateurs.

Deux-Montagnes — M B Beau- 
champ, conservateur, M Emery 
Féré, indépendant.

Chàteauguay—M Robidoux, libé
ral, M. Quinn, conservateur.

Trois Rivières — L’honorable M 
Turcotte, indépendant, l’honorable 
M. Malhiot, M Sévère Dumoulin, 
conservateurs.

INEMENTS:
juolidien, par an, $3.00

E HULL” hebd., do SI. Cl
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LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITE, Propriétaire “RELIGION ET PATRIE” , E* MOFFET, Secrétaire de U rédaction et adratoUtrateni
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